lettre  circ vlaire 

de  Meffeigneurs 

LES  PRELATS 

assemblez  a paris 

le  Dimanche  2.9.  Nouembre  164.). 

le  p r oc  ez  verbal 

fait  en  ladite  AJJemblee, 

Et 

LA  SATISFACTION  Dr  P.  NO  VET 

de  la  Compagnie  de  lefus . 

envoyez  a nosseignevrs 

les  Prélats  de  France. 


, A PARIS, 

Chez  Antoine  Vitré , Imprimeur  Ordinaire 

r O ’ n,  Rc>'llc  Acgente  Mere  de 
la  Majefte,  & du  Clergé  de  France. 

M.  D C.  X L 1 1 I. 

■A  P*  E C PRIVILEGE  Dy  ROT. 
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LETTRE  CIRC  V LAI  RE 

a Messeignevrs  les  Prélats 

de  France. 


O N S El  G NE  VK, 

Nous  durions  bien  fouhaité } qu'une 
plus  agréable  ocafîon  que  celle  qui  fepre fente  y no  iss 
eufl  obligera  entretenir  auec  vous , le  commerce 
de  ces  Lettres  qui  ont  toufiours  eflé le  lien  des  EueJ - 
quesy  & de  la  difcipline  Ecclefiaflique  : Aiais  les 
affaires  qui  Je  font  paffee  s depuis  quelques  mois 
font  de  telle  importance  pour  la  conjeruation  de  la 
Hiérarchie , g?  de  la  dignité  de  noflre  Caraéle - 
re  3 qu apres  y auoir  apporté  les  remedes  que  nous 
auons  iuge'g  les  plus  conuenables  ynous  auons  creu 
ejlre obligez^de vous  en  donner  aufji-tojladuis.  Les 
Peres  ne  peuuent  y ny  ne  doiuent  pas  toufiours  dif 
fimuler  les  fautes  de  leurs  enfanSy  & il  eftneceffai - 
re  fouuent  que  pour  les  guérir  , ils  les  decouurent , 
fur  tout  quand  elles  peuuent  eflre  contagieufes.  La 
charité  Apoftolique  efl  benigne 3 mais  elle  n efi  ny 
muette  y ny  craintiue , quand  il  s agit  de  l honneur 
de  Dieu  y dont  les  Eue fques  font  les  depoft aires  y 
gÿ*  non  pas  les  Aîaiftres . C efl-ce  qui  nous  oblige 


de  ‘vous  renuoyer  la  Cenfure  des  Liures  à Angle- 
terre condamne^  par  trente-quatre  de  Noffei- 
gneurs  les  Euefques  affemble^d  Paris,  il  y a treize 
ans. Comme  ils  Jappent  /’ Eglife par  le fondement , 
deflruifans  la  Hiérarchie , l ejjence  de  l’Epifcopat , 
la  necejjitê  des  Euejques  , & la  grâce  du  Sacre- 
ment de  Confirmation  , Nous  nauons  pu  moins 
faire  que  de  njous  informer  des  njrays  noms  des  Au- 
theurs  defdits  Liures , que  nous  auons  appris  dans 
le  Catalogue  des  efcriuains  delà  fociete  de  Iefus , 
compofè par  Alegambe  delamefme  Compagnie  y 
& imprime  en  Flandres.Car  nous  auons  eu  iufie 
fujetde  craindre , que  ï autorité  de  leur  Profeffon > 
n en  donnafi  d lapernicieufe  doélrine qu  ils  enfei - 
gnent.  Nous  njous  fouuiendre % bien  qu  ojn  peu 
apres  lapremiereCenfureJes  Supérieurs  de  lamai- 
fon  Profeffe  des  lefuifles  de  cette  Ville , du  Colle- 
ge, & du  Nouiciat,  & le  Confeffeur  du  feu  Roy, 
de  lamefme  Compagnie  , donnèrent  *vn  ejcritfgné 
de  leur  main  , par  lequel  ils  declaroient fque  ces 
Liures  nef  oient  fortis,  d'aucun  de  leur  Société 
Ils  perfiflent  encor  dans  ce  Defaueu  , efimans  que 
ledit  Alegambe  a pû  fe  mefprendre  en  l'attribu- 
tion de  ces  Liures  > comme  il  a fait  en  d autres  y & 
nepouuans  au pis  aller , comme  ils  difent , repondre 
dufait  de  celuy  qui  e H foubs  la  domination  dojn 
autre  Prince,  gy par  confequent  dans  des  interefs 
differents. 

Vous  trouuere % encore  dans  cep  acquêt  la fat  h- 
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fattion  de  lacques  Noüet  Religieux  de  la  Com-  CL  f f 
pagnie  de  le  fus  fur  les  difcours  3 que  félon  le  rap- 
port de  plufieurs  perfonnes , il  auoit  tenus  en  fix 
S ermons  dans  l'Eglife  de faint  Louis , contre  le  re- 
fie  fl  deu  a quinze  de  Noffeigneurs  nos  Confrères 
qui  auoient  approuue  le  Lime  de  la  Frequente 
Communion , compofé par  le  Sieur  ; drnauld  Do- 
fleur  en  Théologie  delà  Faculté  de  Paris.  Certes , 
fi  le  rapport  qui  nous  en  a efiéfait  y efl oit  vérita- 
ble , ils  feroient  fi  efioigne^de  la  modifie  Chre- 
ftienne,  de  t humilité  Religieufe  3&de  la  faint  été 
du  Adinijlere  de  la  Prédication , que  vous  ne 
vous  ejlonnere^pas  > ( fi  n entrans  point  au  fonds 
de  la  doctrine  dudit  Liurey  quant  dprefent ,)  nous 
auons  tous  pris  part  dans  l'injure  faite  d nos  Con- 
frères. L'Epifcopat  ne  fiant  quvn , tous  les  Fuef 
ques  efloient  horriblement  blejfe % en  leurs  perfion- 
nés.  Ce  qui  nous  a dauantage  porte ^ à nous  con- 
tenter de  cette  fatisfaélion  3 a eflé  que  ledit  Noüet 
nous  aparu  dans  vne  grande  foumijjïon  & humi- 
lité. Nous  auons  encore  confidere  que  nous  fommes 
Peres;  &fur  toutes  chofes , fuiuant  le  confeil  de 
l'^dpofire  3 nous  voulons  conferuer  la  paix  , qui 
efl  le  lien  de  perfeélion  : Le  Proce % verbal  que 
nous  vous  enuoyons  , vous  inftruira  du  détail  de 
ces  deux  affaires. 

Ces  refolutions  n'ont  pas  efie  prifes  fans  peine 
& le  prince  des  tenebres , napas  manqué  en  cette 
occafion  d'employer  toutes  les  rufes  des  Enfans  du 
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finie,  lefquels,  comme  a dit  noftre  Seigneur  font 

tou/ioursplus  prudents , que  les  fils  de  la  lumière. 

Mute  la  fageffe  & U pen  de  la  Reyne , ont  dé- 
fait le  charme,  fâempefche  I effet  des  mauuaifes 
impreffions  qu'on  luy  'voulait  donner  qut  t on- 
doient a nous  fane  ofterla  liberté  des  Jffemblees, 
dont  le  Clerffeften  vnepaifible  poffeffon.  Cette 
grande  Prince ffe  aveu  clairement  noftre  obéi  fian- 
ce, lafinceritédenos  intentions,^  lafurete  de  no- 
ftre zf  le  dans  ces  affaires.  Elle  napû  douter  de  U 
fidelité  de  ceux  qui  font  eftabUs  de  Dieu , pour  en- 
feigner  aux  peuples  à eftre  fideles  a leurs  Souve- 
rains. Enfin  elle  a reconnu  que  dans  ces  temps  les 
plus  fufbeâs,il  ne  deuoity  auoir  Jffemblees  moins 
(ùfbeélesqueles  noftres.  En  effet,  nous  en  fritter, 

' ce  fieroit  nous  o fier  le  moyen  de  rendre  aux  ven- 
tez de  UFoy,  dans  les  occa fions  importantes , la 
deffence  a laquelle  nous  oblige  noftre  Caraétere. 
lu<rez  par  là  de  ce  que  nous  douons  efpercr  de  la 
pieté d'vne fivertueufe  Reyne , pour  l honneur  & 
pour  la  conferuation  de  noftre  Ordre, &ft  nous 
n tuons  pas  fujet  de  redoubler  nos  vœux  pour  fa 
prof  enté.  Nous  fommes  encor  obligez  de  vous 
faire  feauoir , que  nous  auons  eu  autres  d elle  <vn 
tres-puiffant , & tres-neceffaire  appuy , en  Mon . 
feicneurle  Cardinal  Mazarin  , qui  a tefmoigne 
dans  la  negotiation  de  ces  deux  affaires , vne  ad- 
mirable prudence,  vne  patience  infatigable  ,& 
vn  zele  digne  de  Upourpre  dont  il  eft  reueftu.  Ces 


commencerons  font  de  grands  g^ges  pour  l aue~ 
nir.  Mais  nous  prions  le  fiouuerain  Pafleur  des 
âmes  y qu'il  ne  je  prefiente  iamais  de  fiemblables  afi* 
paires  , afin  que  dvn  mefime  cœur  y & <%  vne  me  fi- 
nie bouche  nous  confirions  tous  a l eflabliffement 
du  régné  de  Dieu  y & a la  fianchfication  des  Fi- 
del les  : & qu'il  n'y  ait  plus  perfionne  qui  die , le 
fuis  d\Apollo  y & moy  deCephas  ; mais  que  tous 
Cotent  æIesvs-Christ.  Vous  trouuerex  en~ 
core  quelques  autres  aduis  dans  ce  paquet  y qui  J ont 
tre s-import ans  au  bien  des  âmes  > & dont  nous 
ne  doutons  point  que  vous  ri v fiez,  auec  voflre 
prudence  ordinaire9  a quoy  nous  n auons plus  rien 
aadjoufier  y finon  que  nous  fiommes , 

. : ■ ‘ 1 L.  ::  - • p . . 
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monseigneur , 


Vos  tres-humbles  & tres-obeyjfians  fieruiteurs 

G villaym e,  Arch.  d’Atnbrun, 

+ O ct  ave,  Arch.  de  Sens. 

Henr  y y Arch.  deBourdeaux. 

+ Victor,  Arch.  de  Tours. 

Hh  L e o n o r,  Arch.  & Duc  de  Rheims. 

+ Fr  an  ço  i s,  E.  d’Amiens.  . v 

dh  N i c o l a s j E.  de  Senlis, 
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Hh  Charles  Iacqves,  E.  &*Comte,dc 
Valence  & Die. 
dh  Iacqves,  E.  de  Chalon. 

+ G ille  s ^ E.  d’Aire. 

*£•  Henry  , E.  &;  Seigneur  de  Maillezais. 

+ L o vis  , E.  & Seigneur  de  Riez. 

+ Hec  to  R,  E. deDol. 

+ Nicolas  E.  & Comte d’Vzez 
D ominiq^e,  E.  de  Meaux. 

+ Antime  Denys,  E. deNifmcs. 

Hh  H e n R Y,  E.  de  Bazas. 

+ PlE  r r E,  E. Coadjuteur  de  Montauban. 
Hh  Antoine,  E.  de  Grade. 

HhCHARLES  François, E.deLauaur, 
dh  Iacqves,  E.  de  Toulon. 

Hh  Henry,  E.  de  Rennes. 

►f1  Denys,  E.  deS.Brieu. 

+ Henry  E.  & Comte  du  Puy. 

+•  Iac  qve  s , E.  de  Chartres. 

Hh  Lovis  Henry, nommé  Coadjuteur  de  Sens, 
^François,  nommé  E.  de  Boulongne. 

Par  Commandement  denoj'dits  Seigneurs, 


Agents  Generaux  du  Clergé  de  France , 
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P R O C E Z VERBAL 

de  l Ajjemblée  de  AieJJeigneurs  les  Cardin 
naux,  Arckeuejques  3 <&  Euejques  3 tenue  à 
Pans  le  Dimanche  ip.  Nouembre  164.$.  a 
deux  heures  apres  mi dy  dans  l'hofieide  Adon* 
feigneur  le  Cardinal  Maxarin , luy  prejtdant, 
ou  efloient  AieJJeigneurs  les  Archeuejques 
d'Ambrun,  de  Sens  3 de  Bourdeaux  3 de  Tours, 
de  Rheims  ; AieJJeigneurs  les  Enejques  A' A- 
miens , de  Sentis,  de  V alence , de  Chalon,  d* Ai* 
re3  de  Ad  ai  lierais , de  Rie%3  de  Dol}  d'V'Q 
de  Aîeaux 3 de  Nijmes  3 de  Ba^as  3 d'V'tique 
Coadjuteur  de  Adontauban,  de  Grajje  ,de La-> 
uaur  3 de  Toulon , de  Rennes,  de  Jaint  B ri  eu  3 
du  Puy  , de  Chartres 3 nomme  Coadjuteur  de 
Sens  y nomme  Euejque  de  Bologne. 


:uy 


N l’année  mil  lîx  cens  trente- 
deux,  On  sapperceut  que  deux 
Liures  furent  apportez  d’ Angle» 
terre  en  langage  Anglois  contre 
Monleigneur  lArcheuefque  de 
Chalcedoine  , cnuoyé  par  fa  Sainteté  en  An» 
gleterre,auec  puifTance  d’y  faire  toutes  les  fon- 
drions des  Ordinaires.  Leldits  Liures  eftans  ve- 
nus a la  connoiffance  deNoileiçneurslesPre- 
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îats  qui  eftoient  lors  à la  Cour  pour  les  a ffaires 
importantes  de  leurs  Diocefos,  donnèrent  char- 
ge qu’ils  fuffent  traduits  en  Latin,  8c  en  Fran- 
çois, & apres  prirent  le  foin  de  les  examiner, 
8c  faire  examiner  par  plufieurs  perfonnes  de 
grande  intelligence  8c  capacité  ; Et  apres  vn 
examen  fort  exaét  8c  fidelle , lefdits  Liures  fu- 
rent cenforez  : L’vn  fous  le  nom  de  Difctifîio 
modefla  JSfîcoldi  Smithœi  , 8c  1 autre  Apologid 
Danielis  a Icfu.  Monfeigneur  l’Archeuefque  de 
Paris  de  fon  cofté,  nepouuant  lors  ailembler 
fon  Concile  Prouincial,d autant  que  Monfoi- 
gneur  F Euefque  de  Meaux  n y peut  venir  a 
caufe  de  fa  vieilleffe  , 8c  que  Monfeigneur 
d’Orléans  n’eftoit  encore  que  nommé  à l’Euefo 
ché  , conuocqua  Monfeigneur  de  Chartres 
chez  iuy  , 8c  appella  Meilleurs  le  Blanc  8c 
Guyard  fes  grands  Vicaires  : Charton  fonPeni- 
tencier.  Du  Val , Y fambert  8c  Lefcot , P rofefo 
fours  du  Roy  en  Théologie:  Habert  fon  Théo- 
logal , Meilîer  commis  a l’examen  des  Preftres 
de  ibnDiocefe  , tous  Doéteurs  en  Théologie 
delà  Faculté  de  Paris,  8c cenfura lefdits  Liures. 
La  Faculté  de  Paris  auili  donna  fon  aduis  do  - 
étrinal  fur  tous  les  articles  en  particulier  qui  de- 
uoient  eftre  condamnez  dans  lefdits  Liures, 
auec  qualification  de  chacune  propofition. 
Lefdites  Cenfures  furent  enuoyéespar  l’ordre 
de  Nofdits  Seigneursles  Prélats  auec  vneLet- 
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tre  Circulaire  de  leur  part.  Cela  donna  occafion 
aufdits  Anglois , pour  confirmer  la  doéhine 
defdits  Liures  precedents,  de  çompofer  qua- 
tre autres  Liures , fçauoir  Hermanni  Loemelij 
Spongia ; L’autre  Querimonia,  Ecclefiœ  Anglica 
nœ  j Le  troifiefme,  Appendix  ad  îüuflrijjtmum 
JDominum  Archiepifcopum  Parifienfem  ; Le  qua- 
triefine  Defenfio  decret i .-Lefdits  quatre  Liures 
fous  le  nom  de  Hermannus  Loemeliw  ,qüi  eft 
Floydus , en  fon  vray  nom.  Il  n’y  a injure,  ny 
contumelie  qu’il  ne  vomilfe  contre  Noflei- 
gneurs  les  Prélats,  contre  Monleigneur  de  Pa- 
ris , contre  la  Faculté , ôc  contre  lefdites  Cenfu- 
res.  Cela  conuia  Nofdits  Seigneuries  Prélats 
de  s’affembler  derechef  pour  continuer  leur 
condamnation  contre  lefdits  quatre  Liures, 
qu’ils  eftimoient , comme  les  deux  premiers, 
eftre  compofez  par  des  lefuites  , dont  lefdits 
Iefuites  eftans  aduertis  donnèrent  vn  defad- 
ueu , par  lequel  ils  déclarèrent  lefdits  Liures 
n’eftre  compofez  par  aucun  de  leur  Société, 
defplaifans  que  telles  queftions  euffent  iamais 
efté  propofées.  Ledit  Deladueu  fait  à Paris  le 
vingt-troifïefine  Mars  1633.  figné  de  la  Salle, 
Supérieur  de  la  MaifonProfefle,  Eftienne  Bi- 
net Re&eur  du  College  de  Clermont,  Julien 
Haineufue  Re&eur  du  Nouiciat , 8c  Claude 
Maillan  Confefleur  du  feu  Roy»  Ce  Defadueu, 
bien  qu’il  ne  fitisfift  pas  entièrement  Nofdits 
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t Seigneurs  , neantmoins  comme  ils  font  ama- 
teurs de  la  paix , ils  sen  contentèrent  pour  lors, 
mais  ils  ont  elle  bien  eftonnez  quand  ils  ont 
veuqu  en  vn  Liure  intitulé  Bibhotheca  Scripto- 
rum  Societatis  I es  y 3Authore  Phihppo  Jlegam- 
i'bcs9:€x  eadem  Societate Ies  v Imprimé  en  An- 
tiers:  apud  loannem  Meurjium  anno  1643.  les 
Âutheurs  defHits  Traittez  font  nommez  de 
leurs  propres  noms , 8c  reconnus  pour  eftre  le- 
fuites:  & dans  la  Bibliothèque  ils  font  nommez 
auec  Eloges , qu’ils  parlent  auec  mefpris  de 
Nolleigneurs  les  Prélats , 8c  autres  qui  ont  cen- 
foré  les  deux  premiers  defdits  Liures:  &cequi 
eft  pire,  c#eft  que  dans  l’Index  des  matières  ils 
mettent  fous  le  tiltre  des  Liures  eferits  con- 
tre lesHeretiques  deux  des  Liures  de  Floydus, 
fçauoir  ueremonia  (0  Spongia  , quoy  qu’ils 
foient  cofopofez  contre  Nolleigneurs  les  Pré- 
lats ; Meilleurs  de  la  Faculté  de  Paris , 8c  contre 
leurs  Cenlures  : Cela  a donné  lujet  à nofdits 
Seigneurs  de  s’affembler,  8c  ont  eftimé  apres 
plulieurs  conférences  qu’il  eftoit  à propos  de 
renuoyer  dans  les  Prouinces  lefdites  Cenlures 
fous  les  noms  de  leurs  vrays  Autheurs,  qui  font 
Eduardus  Knottus , en  fon  vray  nom  Matthias 
V viljonus  y qui  autresfois  auoit  efté  eenforé 
fous  le  nom  de  Nicolaus  Smithœus 9 8c  l’autre 
îomnes  Floydus  , qui  auoit  pareillement  efté 
eenfore  fous  le  nom  de  Daniel  a deju3  tous  deux 
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leluites,  fi  ledit  Alegambe  en  (on  Catalogue 
nes’efl:  mefprisen  cela,  comme  on  dit  quil  a 
fait  en  autres  chofes , les  Iefuites  de  France  per- 
fiftans  encore  à prefent  dans  le  defadueu  qu’ils 
ont  autresfois  donné,  que  lefdits  Autheurs  lie- 
ftoient  pas  de  leur  Compagnie  , tk  qu’ils  ne 
pouuoient  refpondre  du  fait  dudit  Alegambe 
qui  eftoit  jfujet  du  R.oy  d’Efpagne,  & encore 
déclarer  les  quatre  autres  Liures  contumelieux, 
miurieux  , contre  l’honneur  Sc  la  dignité  de 
Mefieigneurs  les  Prélats  en  general,  de  Mon- 
seigneur de  Paris  en  particulier,^:  des  Doéteurss 
de  la  Faculté  de  Paris  : outre  qu’ils  contiennent 
la  melmedodrrine  défia  cenfurée  dans  les  deux 
autres.  Il  elt  auffi  arriué  que  le  Sieur  Arnauld 
Doéteur  en  Théologie  de  ladite  Faculté  de  Pa- 
ris , ayant  compofé  depuis  peu  Sc  fait  imprimer 
vn  Liure  de  la  Ffequente  Communion  , ap- 
prouué  par  quinze  de  Mefieigneurs  les  Pré- 
lats ; on  a rapporté  que  lacquesNoüet  Iefiiite, 
auoit  prefehé  diuerfes  fois  dans  l’Eglife  de  Saint 
Louys  contre  l’honneur  de  Mefdits  Seigneurs  : 
ce  quia  donnéfujet  à Mefieigneurs  les  Prélats 
qui  fe  font  trouuez  à la  Cour  pour  les  affaires 
de  leurs  Egliles,  de  s’affembler,  ôc  apres  plu- 
sieurs conférences , (ans  toucher  au  fonds  de  la 
doctrine  du  Liure  quant  à prefent,  s’interefi 
fans  neantmoins  dans  les  injures  qu’on  leur  a 
rapporté  auoir  efté  dites  par  ledit  Noiiet , font 
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obligé  à bailler  par  efcrit  vue  fatisfaétion  , ce 
qu'il  a fait  en  la  prelence  3c  du  confentement 
defes  Supérieurs  y de  laquelle  fatisfaéfion  a efté 
arrefté  que  coppie  fera  enuoy ée  à tous  Meldits 
Seigneurs,  auec  celle  du  prefent  procez  verbal, 
afin  qu'ils  foient  informez  des  choies  comme 
elles  fe  font  palfées*  Signé, 

f ' .p  • • » - i ' . * -T/  ..  ' r ; . 

p •’  * ■ 

Le  Gard.  M A Z A R I N L 


: y.;:;;.  •;  ....  : 

L’Abbé  de  Grignan,  Agent  general  du 
Clergé. 

L.  H y g v E s , Agent  general  du  Clergé. 


S A T I S F A C T ION 
du  P : Noùet,  Iejuite. 


E foubs-figné  lacques  Moiiet  P re- 
lire de  la  Compagnie  de  I E s v s, 
ayant  efté  aduerty  que  MelTei- 
gneursles  Prélats  s’eftimoient  of- 


fenfez  fur  le  rapport  qui  leur  auoit  elle  fait  de 
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quelques  Sermons  que  j’auois  prêchez  en  TE-  9 
glife  S . Loüys,  les  d Aouft,  & 

Septembre,  & 0£tobre,dans 

lefquels  on  m’accufoit  d’auoir  fouftenu  que  la 
Dodbrine  contenue  dans  le  Liure  de  la  Frequen- 
te Communion  , compofé  par  Moniteur  Ar- 
nauld  Do&eur  en  Théologie  de  la  Faculté  de 
Faris,&:  approuué  par  plufieurs  de  MelHits  Sei- 
gneurs, tk  par  quelques  Do&eurs  de  ladite  Fa- 
culté , eftoit  pire  que  celle  de  Luther  &c  de  CaL 
uin,  &que  la  plus  faine  partie  de  Mefdits  Sei- 
gneurs les  Prélats  condamnoit  ladite  Dodbrine, 
Qif  il  falloir  fuir  comme  des  Lepreux  ceux  qui 
l’auoient  approuuée. 

Déclaré  n auoir  iamais  rien  dit  en  mef° 
dits  Sermons  de  tout  ce  que  delfus,  proteftant 
en  outre  que  s’il  m’eftoit  elchapé  dans  la  cha- 
leur du  dilcours  de  dire  quelquVne  des  chofes 
cy-deffus , que  Ion  m’accufe  d’auoir  imputées 
audit  Liure,  ou d’auoir  parlé  contre  le  relpedfc 
qui  eft  deub  à Meffeigneurs  les  Prélats,  m’e  - 
ftre  arrogé  l authorité  de  cenlurer  ledit  Liure, 
je  ferois  preft  de  monter  en  Chaire  pour  le 
defaduoiier , ôc  pour  en  demander  pardon  à 
Mefdits  Seigneurs.  Fait  à Paris  le2.8.Nouem- 
bre  1643.  Signé , îacqucs  Noliet,  de  la  Com- 
pagnie de  Ies  v s. 
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ARCHIEPISCOPORVM  ‘ 

ET  EPISCOPORVM  PARISIIS 

nunc  agentium,ad  Archiepifcopos  &C  Epif- 
copos  Regni  Galliæ  fuper  animaduerfione 
duorum  libellorum  , quorum  tituii  font: 
Prioris  quidem , Mo  défi  a ft)  brenis  difcufio 
aUquarum  a ffertwnmn  dotions  Keüifom  in 
tracîatu  de  Ecclejïafiica  Hierarchia,  Authore 
Eduardo  Knotto  lefuitarum  Anglorum  Fl- 
ceprouinciali  fub  ementito  nomme  Nicolai 
S mithai $ ofterioris  vero  5 Apologia pro  modo 
procedendifanâœ  Sedis  Apojîolicœ  in  regendis 
Anglu  Catholicis  tempore perfecutionis,  Au- 
Bore  loanne  F loy  do  le  fuit  a Anglo , fub  falfo 
nomine  Daniehs  a le  fis. 

luffu  Cieri  denuo  in  Lucem  édita. 


F A R I S I I S, 

Excudebat  Antonivs  Vitray,  Regis  ? 
Reginæ  Regentis,  & Cieri  Gallicani 
Typographe. 

CFM  PRIFILEGIO  REGIS, 


> . ♦ 
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rNITERSIS  PER  galliam 

confiitutis  Reuerendijfimis  Patribus  , Archie - 
pifiopis  & Epificopis  Dominis  & Fratnbus 
no  fin  s religiofifiimis 3 Archiepificopi  & Epifi 
copi  Pari fiis  barils  de  eau  fi  s agentes  fi  alutem 
in  Domino . 


IMITES  habet  iurifdidHo  Epif 
coporum  , non  hab  et  Chantas  : 
omnes  illud  Apoftoli  vfurpare  & 
pofTumus  & debemus  } înfiantia 
mea  quotidiana  fiollicitudo  omnium 
Ecclefiarum  quis  infirmatur  & ego  non  infirmorf 
quis  ficandalifiatur  , &ego  non  njror  ? Itaque  ve- 
tcriatque  Apoftolico  inftituto  fi  qua  in  noftns 
Parœciis  fehifmata  oriuntur  aut  hærefes  5 au- 
d:oritate  compefcimus  ; fi  alibi  , medemur 
amore  qui  tum  demum  Chrifto  dignus  eft 
animarum  noftrarum  Epifcopo^  cum  omnes 
completftitur  3 fient  pro  omnibus  illemortuus 
eft.  Hucaccedit  quod  vbi  de  errore  agitur,  qui 
ipedtat  Ecclefiam , fibiprofpicit  qui  aliéna  cu- 
rât : ferpit  enim  vt  cancer  error  iftiufmodi , Sc 
merito  cum  vnuminficit,  omnes  terret.  His 
decaufis  fadhameft,  Fratres  Reuerendiffimi, 
vt  noftrafuerimus  arbitrati  5 quæ  eftent  Anglo- 
runij  nec  minus  miferandæ  iftius  Ecclefiæ  vul- 
nera  fenferimus  5 quàm  fi  nobis  ipfis  eftent  in° 


xo  EPISTOLA. 

flidra.  Cum  en im  accepiflemus  allatos  ex  ea 
Irifula  libelles  duos  , quos  linguæ  perici  dice- 
xent  peftilentis  doclnnæ  elle  pîenimmos,  con- 
currimus  velut  ad  fedandum  domefticum  in- 
cendium  quocquotin  hpc  orbis  theatro  verfii- 
bamur  Epifcopi  , & donatos  Iatimtate  ex  euffi- 
mus  diligentiftimè,  ac  recenfuimus,  iifque  tan- 
dem inuilimus  ftigmatis,  quibus  facile  à feri- 
ptis  probæ  ac  fanæ  dodtinæ  difeernerentur. 
Arque  hoc,  iudicium  noftrum  ad  vos  mittere 
vifumeft,  Fratres  Reuerendiflimi,  vt  quorum 
vna  eft  caufa , vnus  fpiritus , vna  charitas , vnus 
quoque  fermo  fit  ac  fententia.  Neque  emm 
vllo  modo  dubitamus  , quin  ea  quæ  dam- 
nanda  cenfuimus  , fitis  damnaturi , ôc  ean- 
demfidem,  eâdemdodrinâ  totisanimis  pro- 
fefiuri. 

Primum  auteminiis  libellis  finis  ipfeaefeo- 
pus  fummoperè  difplicuit  : Id  enim  agunt  po- 
tiflimum  3 eoque  collimant , vt  quam  Domi- 
nus  audloritatem  Epifcopis  attribuit  , eleuent 
quàm  maxime,  ac  déprimant.  Tum  verb  per 
Epifcoporumlatus , non  diuinum  tantummo- 
dô  Confirmationis  Sacramentum,  fed  &Ec- 
clcfiæ  Hierarchiam,  quâmhil  iub  cœlo  eft  au- 
guftius,  &ripftim  Pétri  fucceflorem.  Apoftolo- 
rum  coryphæi  fupremumque  Chrifti  in  terris 
Vicariuinnon  obfcurè  petunt.  Innumerisde- 
que  propofitionibus  featent , quæ  infelici  ifti 
icopo  aptiflimè  , nimiumque  relpondeant. 
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Nam  in  priore  quidem  libro  falfæ  , præfum- 
ptuofæ.,  temerariæ  3 antiquifiimo  Parochorum 
inftituto  contrariæ , Chriftianæ  plebis  ac  fim- 
pliciorum  hominum  faluti  pernitiofæ  legun- 
tur  innumeræ.  Nonpaucæ  autem  erroneæ,  in 
facrum  Epifcoporum  ordinem  contumeliofæ , 
& quæ  in  hoc  videantur  fcriptæ,  vt  inftitutam 
à Chrifto  Ecclefiæ  Hierarchiam  aut  eucrtant 
funditüs  y aut  certè  perturbent.  Quædam  e- 
tiam  deprehenduntur  quæ  Sacrofando  Dei 
verbo,  ac  Oecumenicorum  Conciliorum  au- 
doritati  funt  contrariæ , imo  quæ  hærefim  fi 
non  apertè  exponant  legentium  oculis,  cer- 
tè innuant. 

Pofterior  vero  libellus  crafliora  habet  omnia 
& blafphemat  lîmplicitîs.  Nam  præter  quam 
quod  eadem  penitus  in  eo  peccantur^quæ  in  lu- 
periore  reprehendimus  , propofitiones  præ- 
tereaeius  longe  plurimas  periculofas , feditio- 
fas,  impias , & quæ  in  anarchiam  atque  ordinis 
confufionem  maxime  propendeant  vel  fautor 
audoris  atque  amicus  dixerit,  fi  modo  hono- 
ris Chrifti,  ac  Catholicæ  veritatis  fuerit  ftudio- 
fus.  Àdhæcnon  paucæ  leguntur  fchifinaticæ, 
blafphemæ  , in  facramentum  Confirmation is 
contumeliofilfimæ^  ac  fiimmi  ipfius  P ontificis 
fupremi  fiecundum  Chriftum^  fidelium  Patris 
audoritatem  conuellentes.  Nonnullas  etiam 


2.2,  EPI  ST  O L A. 

apertè  (quodnon  fine  gemitu  referimus)  fine 

hæreticæ. 

AtquehæchadtenuSjPatresReuerendiflimijà 
nobisfuerintanimaduerfaid  cogitan  tibus  quo 
fadhnoftri  rationem  ipfe  Dei  ipiritus  videtur 
reddere  } Super  muros  tuos  Ierujalem  conflitui 
euflodes  > tota  die  & tôt  a,  noéîe  in  perpetuum 
non  tacebunt.  Ab  ijs  enim  quidem  certè  eufto- 
dibus  abfunt  quam  longiffim è , Canes  muti  non 
nj  aient  es  latrare  y atque  hofte  in  Dei  domum  ir- 
rumpente  dormientes.  lam  vero  fi  ( quod  qp- 
tandum  quidem  fit)erronei  ifti  Iibclli  ad  vos 
nonperuenerint,  quæ  potiifimum  damnanda 
iudicauimus.,  Mÿs,  cum  videbitur,  Jegetis^quæ 
nobis  iubeqtibus  Ecclefiafticarum  noftrarum 
rerum  Agehteshuiciunxerunt  epiftolæ.  Inco- 
lûmes  felicéfque  vosDeimiiericordia  tueatur, 
Fratres  Religiofiflimi  3 meritoque  honorandi 
ac  iufpiciendi  Domini.  Datum  Lutetiæ  d eci- 
mo  Februarij  ? anno  Incarnationis  Domini  mit 
lefimo  fexcentefimo  trigefimo  primo. 

HhAjSTDREAs3  Antiq.  Arch.  Bituricenfis. 

+ Clavdivs,  Arch.  Narbonnenfis. 
^Octavivs,  Arch.  Senonenfis. 

+ D ominicvs,  Arch.  Auxitanenfis. 
dh  loANNEs^E.Vafatenfis,  &nom.Arc.AreIat. 

^Philippvs^  Epifc,  Nannetenfis. 
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+ AlphonsvSj  Epifc.  Albienfis. 


*Eïacobvs3  Epifc.  Sagienfis. 
•ESebastianvs, Epifc.  Lingonenfîs., 
*EGvillel  m v s , Epifc.  Lexouienfîs. 

*E  Ioachimvs,  Epifc. Claromontanus. 

^Ægidivs,  Epifc.  Altifïiodoretilîs. 

►E  Av  g v s t i N v s,E.  Cornes  Bellouacenfis, 
+ Raphael,  Epifc. Dignienfîs. 

►J-.  Henric  v SjE.Tarfenfî s.Coad.Abrincen, 
►EFranciscvs,  Epifc. Ambianenfïs. 
ELeonorivs,  Epifc.  Carnotenfis. 

*ER  enatvSj  Epifc. Leonenfï s. 
EStephanySj  Epifc.  Dardanienfis. 

EEmericvs,  Epifc . Lucioneniîs. 
ESimon,  Epifc.  Sueffioneniîs. 

EHenricvSj  Epifc. Nouiomeniîs, 
EÆgidivSj  Epifc.  Adurenfîs. 

EFranciscvs,  Epifc.  Lemouicenlîs» 
ESilvester  , Epifc.  Mimatenfîs. 

>E  Marti  nv  s, E.Madaurenfis,, Suff.Met, 
+ F.L  vdovicvs,  Epifc.  Regienfis. 
•EIoannes,  Epiicopus  Gracenfîs. 


C 


*4  epistola: 

4*Leonoriv  Sjnom.Epifc.Conftantienfîs. 
4<N  icolavs, nom.  Epifc.  Aurelianenfïs. 

i 

^Nicolays.  nom.  Epile.  Vafatenlîs. 

+ Gaspardvs,  nom. Ep.  Agennenfis. 
4*  Dominicys3  nom. Epifc.  Bononienfis. 
►PIacobvSj  nom. Epifc. Xan6tonenliss 


De  Manddto  llluftrijf.  & Reuerendijf 
D . D . Antiftitum . 

De  Bertet  ,Iuris  v-  De  SARiAc,Abba$ 
triufqne  Dodor , Proto.  de  Paimpon , ôc  de  Lef- 
S.  Apo-ft.  Sedis  , Prior  cal-Dieu. 

Moftcrienfis,  6c  S.Sacur- 
nini. 


Agentes  in  rébus  A Jniuerfis 


Cleri  Gallicdni. 
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PROPOSITIONES 

COLLECT  Æ EX  LIBRO 
quodamnuper  cdito  lingua  Anglicana 
cum  hoc  titulo  : JModefia&  breuis dtp 
cufsio  aüqttamm  A ffertionum  c\u&  docen - 
turd  D.Dottore  Keüifono  infuo  de  Ec- 
clejiafticâ  Hierarchia  traffatu.  A uâore 
Eduardo  Knotto^oero  nomme  Matthia 
Vvilfono  Anglorum  Viceÿrouwciali  9 
pib  em  entito  nomme  N t col  ai  Smith  A. 

Ex  quæft.  4.  Num.  2 . 

Erum  eft  fuifle  Sacramenrum 
Confirmations  inftitutuni  ad  dan- 
dam  gratiam  pro  fide  profitenda  : 
& S.  Thomas  docethominemper 
illud  recipere  augmentum  & in- 
crementum,  quodtamen  ita  intelligi  non  po- 
te fl:  > aefi  hoc  (acramentum  eflet  vmeum  me- 
dium ad  obtinendum  eiufmodi  fpirituale  au- 
gmentum,  quia  per aliafacram enta,  &ordina- 
ria  Dei  auxilia  , poflumus  recipere  effc&um 
eiufdem  gratiæ , quæ  datur  in  Confirmatione, 
vnufquifque  fec  undum  menfuram  gratiæ  à 
Deo  communicatæ^  iundlâ  coopérations  liberi 
homminis  arbitrij  ? ficuti  Apoftoli  in  Penteco- 
fte^  cum  extraor  dinar  iâmenfutâSpiritiun  fan- 

D 


£him  recep erunt  abfque  facramento  Confir- 
mationis, rem  iacramenti  fine  facramento. 

Num.  3. 

Necauxilia  adîrualia,  nec  motiones  gratiæ  ne- 
ceflario  fiant  ira  alligatæ  vni  Sacramento,  vt  non 
pofïint  fimiliter  tribuiper  & propter  fufceptio- 
nem  alterius. 

Num.  J.,- 

Status  religiofiis  confideratis  fecuris  mediis^ 
quæhabet  ad  perpetuum  augmentum  in  gra- 
tia  per  continua  mérita  bonorum  operum  , 8c 
per  frequentem  receptionem  aliorum  facra- 
mentorum , non  minus  fortem  reddit  bomi- 
nem,  ne  in  perfecutione  deficiat,  quàm  fola  re- 
ceptio  Confirmationis  çommuntter  cenferi 
poteft  fortem  reddere  populum  inter  conti- 
nua pericula  8c  diftradtiones  in  mundo  de- 
gentem. 

Num.  6. 

Fuit  aliquando  perfecutio  in  nos  gfauiffima, 
8c  tamen  raxit  Deus  , quod  nunc  poil  émus  cer- 
nere  zelum  , feruorem  , charitatem  8c  conftan- 
tiam,  quam  eo  tempore  Catholicioftenderunt 
abfque  facramento  Confirmationis.  Non  iu- 
dico  temerarium  affirmare,  àquo  AngliaEpi- 
Jcopo  gauifii  eff  , plus  damni  Catholicis  in  ge- 
nerali  contigiife  ex  difcordia  &frequenti  cha- 
ritatis  amiluone,  quàm  habuerunt  commodi 


cis  collatum  ; & quod  ex  hifce  difcordiis  pJures 
fubieruntpericulumlabendi,  quàm  ex  defedhi 
didtifacramenti. 


N uni.  /. 

Si  affirmarem  quod  plures  exponi  poflent 
pericuJo  Iabendi  ex  augmento  tionis  a 


fèipfis  voluntariè  caulàtar  5 quàm  ex  defedtu 
Confirmationis , &c  quod  propterea  Catholici 
non  poflent  laluâ  confcientiâ  Epifcopum  ad- 
niittere  ob  folam  Confirmationem  ( fuppofi- 
to , ficut  in  præfènti  fupponimus } quod  perfe- 
cutio  eâ  oçcafione  ingrauefceret  ) quomodo 
poflet  D.  Dodtor  demonftrare  coniedturam 
meam  & argument um  non  efle  æquè  vali- 
dum , aut  magis  valere  quàm  fuum  ? Nouimus 
enim  in  periecutione  aliquos  lapfos  efle  , fed 
non  poflumus  fcire,  quod  lapfi  fint  ex  dcfe&u 
Confirmationis. 

Num.  16 . 

D.  Dodtor  non  debebat  dodrrinam  adea 
difficilem  fundarefuper  Epiftolam , quam , vt 
fuppono  ipfemet,  nouit  non  efl'e  adeô  authen- 
ticam,  vt  friper  eam  fundari  poflit  pundtum 
dodtrinale. 


Ex  quibus  omnibus  euidens  eft , quod  non 
efle  perfedtum  Chriftianum  in  eo  fenfu  ( Je. 


D ij 
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quem  intendit  S.  Clemens)  in  eo  fenfù  non  fît 
res  adeo  terribilis , ac  verba  fonare  videntur, 
priufquam  diftindè  & in  vero  fenfu  expli- 
cent  ur. 

fc»  etàfi  «H»  « * 

DE  STATV  EPIS  C O P O R V M > 
Curatorum  &Regularium. 

Ex  Quæfi..  5.  Num.  3, 

NEgari  non  debet  hominem  facientem 
opéra  aliorum  perfedtiua,  adtiones  de  fe 
præftare  meritorias  Sc  de  fe  perfediuas  opcran- 
tis  : nihilomxnus  nifi  etiam  fiant  cum  perfe- 
étione(  quod  contingere  non  poteft,  nifi  homo 
aliunde  perfedtus  fit)magis  apræ  finit  nocere 
quàm  iuuare,  ratione  magnarumimperfe&âo- 
num  8c  variorum  periculorum^quibus  ex  mala 
executione  tam  nobilium  adtionum  homoip- 
fe  obnoxius  efh 

Ibidem. 

Hincfuit  quod  omnes  viri  fàndU  adeô  cona- 
ti  fine  tam  altam  dignitatem  declinare. 

O 

Num.  4. 

LicètEpifcopusfecularis  fit  tantum  in  ftatti 
alios  perficiendi  5 tamen  Epif  copus  Regularis 
ett  in  ftatu  fejpfum  perficiendi^  8c  alios. 
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Ibidem. 

Illireligiofi , qui  deinftituto  fuo  pmerper* 
fe<ftionempropriam  incumbunt  etiam  proxi- 
mis  iuuandis , funt  in  ftatu  tum  feipfos  tum 
alios  perficiendi,  & paulo poft  : Eiufmodi  Reli- 
giofi  , non  folum  in  quantum  attendunt  pro- 
priæfaluti,  verumetiam  prout  profitcntur  alios 
iuuare,  funt  propriè  in  ftatu  , quia  perpétué 
obligantur  operibus  vtriufque  generis  in- 
quantum mittuntur  ad  proximos  iuuandos  , 
hocreipedu  excelJunt  Curatos  feculares. 

Ibidem. 


Différant  etiam  ijdemReligiofiab  Epifco- 
po  regulari  ; quia  efle  regularem  eft  merè  acci- 
dens  refpe&u'ftatûs  Epifcopalis  : fed  ipfamet 
vota  iftorum  Religioforum  , quorum  pro- 
prium  inftitutum  eft  , tum  feipios  tum  alios 
perficere,  penitus  ceffarent , fi  ad  propriam  tan- 
tummodo  perfecftionem  reftringerentur. 

Num.  f. 


Eft  ergo  Epifcopus  in  ftatu  qui  præfuppo- 
nit,  fednon  tnbuit  perfedionem^quam  ftatus 
Religiofus  non  præiupponit,  fed  tribuit. 

Num . 6. 


Votum  non  acceptandi  Epifcopatum  , eft 
validum  & fan&um  : votum  non  ingrediendi 
Religionem , eft  impium  & nullius  valoris. 

D iij 


QJ2~  *7 


3° 

Ibidem. 

Quod  declarauit  Papa  de  eo  qui  votum  fuf- 
ceperat  de  religione  ingredienda  y poteft  cum 
proportione  applicari  ad  propofitum  feu  vo- 
cationem  adeiufmodi  ftatum^cui  nonfatisfit 
coram  Deo  per  alium  vicæ  curfurn , licet  voca- 
tio  effet  altior. 

Ibidem. 

De/îderare  Epifcopamm  etiam  pro  eo  quod 
in  eo  optimum  eft , nimirum  pro  bono  anima- 
rum  fecundum  S.Thomam  i.  z.  q.i  8 j.  artic.  i. 
videtur  præfumptio  y Sc  non  défunt  qui  dicartt 
communiter  elle  peccatum  mortale. 

I b idem . 

Votum  religionis  impleri  pollet  per  acce- 
ptationem  Epifcopatus  , fi  Epifcopum  elfe 
melius  omnino  effet. 

Ibidem. 

j * 

Quod  ad  me  fpe&at , malJem  carere  qua- 
cunque  perfecftione  , in  qua  Epifcopus  ante- 
cellere  poflit  religiofum,quam  efle  in  ftatu  qui 
non  requirat  ex  natura  &:  eflentia  fiia  caftita- 
tem,  ficuti  ftatus  Epifcopi  eam  non  requirit, 
cum  tamen  ftatus  Religiofi  neceffario  & effen- 
tialiter  Angelicam  iftam  perfedionem  indu- 
dat. 
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Mum.  p. 

Didum  erat  egregium  cuiufdam  famofi 
concionatoris^quodhomines  ineledione  da- 
tas Epilcopalis  apti  fint  quædam  confiderare, 
quæ  cito  euanefcercnt  fi  aliam  inirent  ratio- 
nem  5 & fedulo  ponderarent  pro  quot  anima- 
bus  rationem  reddere  terientur, &fortè  vidè- 
rent , quod  etiamin  opulento  Epifcopatu  op- 
pignerent  anirpam  fuam  pro  tôt  aliorum , vt 
pro  fingulis  vix  accipiant  in  ftipendium  me- 
dium florenum  per  annum,  & inferiores  Pa- 
dores  vix  duos  carolos  pro  qualibet  anima  cu- 
ræ  fuæ  commida. 

Mum.  11. 

Perfedio  Epilcopi  confidit  in  eo  quôd  ex 
officio  fuo  obligetur  alios  illuminare,  &c  ani- 
mam  fuam  pro  grege  ponere  ? fi  occafio  requi- 
rat.,  quæ  rarô  accidit.  Ad  hæc  duo  Epifcopus 
addrmgitur  ex  iuilitia^  ratione  fudentatioms 
ôc  honoris  iJliàgrege  præditi,  vel  ex  virtute 
fidelitatis  refpedu  padi  cuiufdam  impliciti* 
quofefe  obligat  quando  confecratur.  AtReli- 
giofi  exmera  charitatc.,  vel  religione  virtuti- 
bus  nobilioribusiuftitrâautfidelitate  alios  illu- 
minant j & vitam  pro  falute  animarum  pericu- 
lis  exponunt. 

Ibidem. 

Adeo  affirmare  illos  fore  confiliarios  intenir 

? / 
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peftiuos  5 fi  qui  proponerent  nefcio  quam  Pa- 
rochiarum  & Parochorum  inftitutionem  , vn- 
de  nihil  aliudhifce  temporibus  lucrifieri  pot 
fet  ? quam  mutatio  charitatis  in  inferiorem  ali A 
quam  virtutçm  Sc  amiflio  illius  gloriæ  a Clin-’ 
fto  Domino  Apoftolis  commendatæ  , Gratis 
accepiftis,  gratis  date  : vt  nihil  dicam  de  ftridta 
obligatione, cui  adftringerentur,  fi elTenc Cu- 
rati , propter  tam  miferum  ftipendium  ? vt  fu^ 
prà  notaun 

Num . 14* 

Refpondet  S.  Thomas  Religiofum  excel- 
lere  in  bonitate,  fecularem  Curatum  111  difn- 
cultate  benè  conuerfandi  inter  pericula  huius 
rnundi;  quæ  difficultas^  inquit  ipfead  6.  non 
auget  meritum.  Et  paulo  pofl  1 Quare  fecun- 
dum  S.  Thorqam5  religiofus  Sacerdos  excellit 
feculares  Paftores  in  bonitate , & illadifficulta-* 
te  quæ  eft  plena  meriti  & feçuritatis. 


E HIERARCHI 
Ecclefiaftica, 


Ex  Quaft,  6 . Num.  1, 

DEmonftrare  conabor  quod  etiamReli- 
giofi,  vt  Religiofi  fecundum  S.  Diony- 
fium  & S.  Thomam  non  poflint  excludi  ab 

Ecçle- 
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Ecclefiaftica  Hierarchia;  8c  fie  Sacerdotes  , P a- 
ftores,  8c  Epifcopi  Regulares  fecundum  plures 
confiderationes  erunt  de  Ecclefiaftica  Hierar- 
chia  , quàm  feculares  Sacerdotes  , Paftores  8c 
Epifcopi  nominatim,  non  tantum  vt  Sacerdo- 
tes aut  Epifcopi  , fed  etiam  vt  funt  Regulares. 

Num.  z. 

Temeritaseft  affirmare  quod  S o ne  ilium  in- 
tendiffet  definirevt  materiam  fidei,  quodfub 
nomine  Hierarchiæ  poflint  tantum  compte- 
hendi  Epifcopi,  Sacerdotes,  autalij  Miniftri  or- 
dine  <$dunfdi&ionepræditi.  # 

Num.  4. 

Superiores  Religioforum  cum  fint  propnè 
O rdinarij,  8c  fubditorum  fuorum paftores , in- 
quantum iurifdidionem  ordinariam  habenc, 
8c  y vtita  dicam  , Paftoratum  , magis  fiant  de 
Hierarchia,  quam  Epifcopus  folùm  delegatus 
refpedlu  eiusloci,  cui  folùm  eft  delegatus. 

Ibidem. 

Illi  Superiores  Religiofi,  qui  officio  immo- 
biles funt  8c  perpetui,  vnde  propric  funt  in  fta- 
tu  8c  obligantur  ad  gubernandos,  illuminandos 
8c  perficiendos  alios  , qui  fiant  perfedlionis 
adtus  ; funt  verè  inftatu  perfe&ionis  , tum  ac- 
quirendæ,  tum  acquifitæ  * 8c  eatenus  aliquo 
modo  funt  de  Ecclefiaftica  Hierarchia  magis 

E 
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V >v  Av  quam  feculares  Epifcopi  etiam  ordinarij  5 etfi 
abfque  dubio  in  alijs  longé  fine  inferiore&Epif- 
copis. 

Num.  /. 

è 

Sicut  officia  fecularia  Iurifdidionem  non 
impojrcantiaredduntliominem  Ciuilis  Reipu- 
blicæ  membrum,  ita  Ipirituales  adus?profel- 
fiones  ôc  officia  hominem  in  Ecclefiaftica  Hie- 

m 

rarchia  collocare  poflunt. 

Num.  p. 

Dubitarenonpoflumus  3 quin  ilia  profcffio 
& vitæ  ftatus  qui  maximam  vim  habet  ad  ob~ 
tinendam  perfedionem  gratiæ  & charitatis  hu- 
ius  vitæ  y collocare  poffit  profefîbres  fuos  intra 
præcipuos  Ecclefiafticæ  Hierarchiæordines. 


Ex  Quæft.  7.  Num.  6. 

Ifcufli  &probaui  Religiofos  vt  Religio- 
fos^  præcipuum  quemdaminEcclefiallf 
ca  Hierarchia  locum  t enere . 

Num.  7. 

Addere  poffem  RegularesPrelbyteros  ordR 
num  à D.  Do  dore  in  obiedione  nominatorum 
particularegenus  iuris,  vt  ita  dïcam > difpo- 
fitionem  proximam  habere  ad  huiufmodi  of- 
ficia j quam  feculares  præcisè  quà  prefbyteri 
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fiin^non habent:etfi  enim  Rugulares  huiufmo-  ^ # 

di  ordinum  nullam  a£tu  Iurifdidtionem  vel  po- 
teftatem  ad  taie  munus  gerendum  habeant,do- 
neeeamà  Superioribusfuisaecipiant;  tamcn  ra- 
tions inftituti  fui  ius  quod dam  habent  ad  talem 
poteftatejn  à Superioreaccipiendam , qui  fine 
iuftacaufaeospriuarenondebet  eo  adquod  (è 
obligauerunt  taie  vitægenus  fufcipiendo. 


Ex  Quæft.  i.  Num.  n . 

C O ntraprudentiam  probat  ( D.  Kellilo- 
nus  ) fuam  conclufionem  per  principia 
duriora  & mcredibiliora^  quâm  fit  ipfa  conclu- 
fio:  Exempligratia  \ Vt  probet  neceflitatem 
Epifcopi  inAnglia,  vtitur  his  miris  & ineptis 
propofitionibus  : Quod  fit  de  iure  diuino,&  fit 
lexdiuinapro  vnaquaque  particulari  Ecclefia  j, 
vti  Angliaeft  : Vt  Epifcopumhabeat,  quod  fi- 
ne Epiîcopo  Anglia  non  poflît  effe  particularis 
Ecclefia:  Quodmfi  vnaquæque  particuhris  Ec- 
clefia  fuum  habeat  Epifcopum  aut  Epilcopos, 
tota  & vmuerfalis  Ecclefia  non  effet , vti  Chri- 
ftus  infiituit,  Hierarchia  compofita  ex  diuerfis 
particularibus  Ecclefiis  : Quod  fine  Epifcopo 
non  poflïmus  habere  Confirmationem  3 qua 
quicumque  caret5  non  efl^ficut  M.  Do  6tora.it, 
perfedusChnftiaîius.  Quæ  omnia  principia  pe- 
iora  funt  ipla  conclufione,&  a nobis  demultra- 
ta  funt  nulluin omnino  hab ere  fundamentum» 
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PROPOSITIONES 

COLLECTÆ  EX  LIBRO 

lingua  Anglicana  edito,  quiinlcribitur, 
Apologia  pro  modo  procedendi  S an  et  s 
Se  dis  Apoflolicœ , in  regendis  Cathohcis 
Anglia  durante  perfecutioms  tempore » 
Cum  defenfioneftatm  ReligioJÎ.  Au  cto- 
re  loanne  Floydo  Jefuita  Anglofubfal- 
Jo  nomme  Daniehs  a Ieju . 

DE  ECCLESI  A. 


Ex  Cap.  i.  Num.  z. 

Alfiïïimum  eft acinconfequentiape- 
riculofum  , quôd  particularis  Ecclefia 
fineEpifcopo  elle  non  poftit. 


Ex  Cap.  i.  Num. 3.  ^4. 

Si  particularis  nulla  Ecclefia  efTe  poftit  fine 
Epifcopo  particularis  certè  vniuerfalis  exifte- 
re  nonpoteft fine  vniuerfali  Epifcopo,,&c.  Et 
pàfteà,  Verba  in  definitione  3 non  fignificant 
aeftum  5 fed  aptitudinem  rei.  Si  quis  dicatho- 
mmem  elle  eum  qui  difeurrit  5 fenfus  eft , qui 
naturâaptuseft  addifcurrendiim,,  &c.  Etpau- 
lopoft,  Eodem  modo  Ecclefia  diapoteftmul- 
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titudo  Chriftianorum  gubernata  per  Epifccn 
pum ? id  eft  ? ita  difpofita  8c  vnita  in  fide  Chri- 
fti , vt  poflit  habere  Epifcopum , 8c  opus  habe- 
re  Epifcopo , 8c  parata  fit  animis , apta  8c  præ- 
parata  ad  ilium  recipiendum  cüm  légitimé 
mittitur. 

Ex  Cap.  i.  Num.  //. 

Cuius  ( Summi Pontifîcis ) proprium  8c  im- 
mediatum  fupernos  Epifcopatumrelinquerej 
vt  fit  particularis  Ecclefia  fub  D.  Chalcedo- 
nenfi,  vt  D.  Dodor.vellet  5 effet  relinquere 
fubftantiam,  8c  vmbram  prendere. 

DE  SACRAMENTO 

Confirmationis* 

Ex  Cap.  2.  §.3.  in  titulo, 

CAtholicos  Chrifinate  vndos  in  Baptifi» 
mo , licèt  ab  Epifcopo  non  confirmatos^ 
perfedos  effe  Chriftianos  in  fenfii  Patrum. 

ibidem  JSfum.  21. 

Infero  Anglos  Catholicos  qui  baptizantur 
ritu  Catholico,  vel  qui  recipiunt  ceremonias 
Catholicas  Baptifmi , licet  non  confirmai  fue- 
rint  ab  Epifcopo , fuiffe  8c  effe  perfedè  Chri- 
ftianos ornni  modo. 

E iij 
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Ex  Cap.  i.  §.^.Num.  22. 

Chrifmatio piBaptifino  per Sacerdotemin- 
ftituta  fuit  ab  Ecclefia  ad  fupplendum , non  fo- 
lum  fignificationem  Epifcopalis  Chrifmatis, 
fed  etiam  effedum  ; nempe  ad  conferuandos  8c 
confirmandos  homines  in  baptifmali  gratia, 
Hocdocetur  à D.  Thoma,  8cc.  Et  paulo  pojl, 
Hæc  ceremonia  facit  Iiomin em  fortem  ad  refî- 
ftendum  peccato^ad  profitendam  fi  dem  in  per- 
fccutione,  (accédons  in  locum  Confirmationis 
in  hoc  relpedtu , &c.  Et  paulo  pofl.  Quæ  mo- 
tiones  for  tit  admis,  & anima  dantur  per  Chr if. 
mationem  baprifinalern,  exopereoperato , vt 
mu  Ici  Theologidocent  : faltemper  preces  Ec- 
clefiæ  8c  applicationem  huius  ceremoniæ  in 
eum  finem,  quæ  eft  dodtrinamulti  folatij  pro 
Catholicis  commode  habere  non  valentibus 
Confirmacionem:  &oftendit  quodpoft  infti- 
tucionem  Chrifmationis  Sacerdotuminbaptif- 
mo,  Chrifmatio  per  Epifcopum  non  fit  tam 
nece(faria,ac  ante  fuit. 

Ex  Cap.  i.  §.4.  Num.  23. 

Forte  vereri  poterant  ( Summi  Pontifices  ) ne 
confidentia  huius  (àcramenti  eau  fans  remif- 
fionem  invfii  aliorum3iJJis  {Catholicis Ângliœ) 
noceret. 

Ibidem. 

Patet  quod  confidentia  in  Confirmationis 
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virtur.e  importare  poilît  magnum  periculum  <2  ")  %- 
animabus. 

Ex  Cap.  2,.  §.  4.  Num.  28. 

1 # 

Cùm D.  Dodor  dicit  quod  Confirmatio fit 

ordinarium  medium  inftitutum  ad  dandum 
robur  ad  profitendam  fidem  ante  perfecuto- 
rem  3 fi  intelligat  quod  fit  vnum  ordinarium 
medium  ? verum  dicit  3 &c.  fiintelligit  elle  or- 
dinarium medium^  id  eft,  folum  &c  vnicum  or- 
dinarium medium  ad  faciendos  Chriftianos 
perfedos  & fortes.,  didum  eius  non  eft  confo- 
num  veritati,  cum  alia  media  inftituta  fint  a 
Chrifto  ad  faciendos  nos  fortes. 

Ex  Cap.  3.  Num.  7. 

Omnes  Theologidicunt  Confirmationem 
non  præcipi  3 nifi  cum  commode  haberi  po- 
teft;  vel,  vt  alij  dicunt,  qùando  commodifli- 
mè,  quandofine  vllovel  minimo  prorfus  in- 
commodo. 

DE  EPISCOPIS 
&C  Curatis. 

Ex  Præfat.  Num.  j. 

VT  præferat  ( D.  Doéîor)  Epifcopos  An- 
gelis,  quoad  -fundionem  dicit  cap.  17. 
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num.  i.Cui  Angelorum  didhim  eft  , Paftite 
qui  in  vobis  eft  gregemDei.,  fi  eut  Epiicopis 
didum  eft  ? Cui  quæftioni  ftatim  fatisfacere 
potefbquis  è vei*bo  Deft  illis  Angelis  , de  qui' 
bus Pfalmifta  dicit  Pfalm.  90.  verfi  iz.  Angelis 
fuis  mandâuit  de  te,  'vt eufodiant  te  in  omnibus 
njiis  tuis.  Nam  quid  eft  aliud  Angelos  habere 
curam  euftodiendarum  ouium  Dei ,,  quam  P a- 
ftores  earumeffe? 

Ex  Cap.  3,  §.  3.  Num.  18. 

OrdinatioPrefbyterorum  & Miniftrorum 
Ecclefiæ  fola  eft  caufa , quæ  infert  neceflitatetn 
Epifcopi. 

Ex  Cap.  4.  Num.  6. 

Ecclefia  tempore  perfecutionis  indiget  Epi- 
feopo  foliimpropterordinandos  Prefbyteros. 

Ex  Cap.  3.  Num.  24. 

Lexdiuinanon  plus  exigit,  quam  vt fine a- 
liqui  Epifcopi  in  Ecclefia  tôt  numéro  fcilicet, 
vt  periculum  non  fit  ne  totusordo  fubitoab- 
ripiatur  ex  eorum  mortibus  : & fie  difperfi  per 
mundum  in  omnibus  Chriftianis  fiumeienter 
prouideatur  de  dodis  & virtuofis  làcerdoti- 
bus.  Si  hoc  fiat , legi  diuinæ  fatisfit , licèt  nulli 
fint  Epifcopi  in  Gallia,  Hifpania.,  aut  Anglia. 

Ex  Cap. 3.  §.  4.  Num.  2 6, 

Da  ergo  mihi  multitudinem  Chriftianorum 

quaix- 

# 


quantum cumque  magnam  quæ  non  indiget  ^2^5 
Epifcopo  ad  ordinandos  Sacerdotes,  &auda- 
d:er  dicam  quod  non  fît  opus  vt  gubernator  il- 
lins  focietatis  fît  Epifcopus.  * 

Ibidem. 

Imo  ponamus  Ordinationem  Sacerdotimi 
&rniniftrorum  Ecclefîæ  non  effe  necefTariam 
in  Ecclefîa  ; fequitur  ftatim  non  elfe  opus  vt  Eo 
clefîa  vniuerfalis  gubernetur  ab  Epifcopxs  qui 
fuperiores  funt  Sacerdotibus. 

Ex  Cap.  3.  §.4.  Num.  2.8. 

Donatio  Confîrmationis  non  impedit  ( fi 
non  indigeant  eo  Epifcopo  ad  Ordinandos 
Sacerdotes  ) quin  grex  eius  dicere  ci  adhuc  pof- 
fit  ^nempepedes  capiti3Non  indigemus  te , vt 
es  Epifcopus. 

Ex  Cap.  4.  Num . 3?. 

Quod  in  tempore  perfecutionis  bonum 
non  fit  y nec  conueniens  , nec  vllum  folatium 
Ecclefîæ  habere  Epifcopum*  cumnullus  publia 
eus  y fus  fit  relimonis. 

O 

Ex  Cap.  5.  Num.  ij . 

Licèt  obligatio  Iufhtiæ,  quam  intrant  Cura- 
tif fit  ftridior  & maioris  obligations  5quoad 
peccatum.tamen  obligatio  Charitatis  obedien- 
tiæ  & religionis,  qui  religiofi  fe  obligant  adad- 
i uuandas  animas^eftaltior^excellentior  & maior 

F 
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quoadmeritum -,præfertim  quia  tenentur  ex 
ftatu  laborare  in  mefle  animarum  puriori  in- 
tentione  & liberiori  à terrena  mercede,  quam 
feculares  Sacercîotes  tenentur,  quinonlaborant 
fine  ftipendio. 


DE  HIERARCH  I A ET 

Regularibus. 

Ex  Cap.  5.  §.  1.  Num.  3. 

QV  od  Regulares  funt  de  Hierarchia  abfo- 
lutè,  & non  tantum  in  hoc  aut  illo  fenfii^ 
articuium  fidei  efl'eputo. 

Ibidem.  Num.  6. 

Regulares , vt  regulares , funt  Prefbyteri  êc 
Prædicatores,  non  qudd  ex  inftitutis  fuis  , fiant 
formaliter  Sacerdotes  : fed  quiaofficium  & vo- 
catio  Prefby  terij , eft  cum  inftituto  fuo  & ftatu 
connaturaliter  & neceflario  coniundta. 

Ibidem. 

Religiofus  qui  noneftadhuc  Sacerdos,nom 
dum  venit  ad  perfedlionem  fuæ  vocationis,. 

Ex  Cap,  5.  §.1  Num.  8. 

HicD*  Paulus  ( 1.  Cor.  12.  <v.  28.  ) duointen- 
dit,Ï.Defcribere  varie  tatem  ftatu  um,miniftrow 
rum , & officiorumin  Ecclefia , id  eft , ordures 
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Hiérarchisé , vc  D.Doûor  dpt,  ncc  aliqms  du-  £ ^ 
bitat.II.  Numéraire  ilia  officia  in  ordine,  i.z.  & 

3 .fecundùm  gradus  & eminentiamloci,vtitex- 
tus  oftendit.  hinc  fiinhocloco  D.  Paulus  coüo- 
cat  Regulares  ante  Sacerdoces  feculares , tune 
locus  Regularium  eftaltior  & eminenuor , & 
propior  capiti.  Sed  quomodo  hoc  proban  po- 
teftî  quia  S.  Paulus  ponit  opkulationes,  td  elt, 

auxiliatores  ante  gubernationes,  ide  , eu  er 

•natores . Nam  fie  ait , O pitulationes , guberna- 
tiones,primùm  adiutoreSjdemde  gubernatores. 

Sed  opitulatiônes  font  Régulâtes , quorum  ot- 
ficiurn  efr,  adiuuare  Epifcopos  & aflilleie  lias . 
Gubernatores  font  feculares  Sacerdoces , ha- 
bentes  <mbernationem  animaram , &c.  ht  fan* 

lo  pott : Ergo  fecundùm S.Paulum  & vcritatem, 

Regulares  font  aitioris  gradus  m Ecclefia,  quant 
feculares  Sacerdoces. 

Ibidem.  Num.  ro. 

Regulares  ex  foo  inftituto  font : auxiliatores 
foboidinati  immédiate  vmuerfali  Epifcopo  , 

- vt  adhibeantur  ab  eo  probono  vmuerfal.s  Ec 

clefiæ  ex  natura,  mquam, ftatuscorum, lepo- 
ftis  priuilegiis  exemptionum , ftando  m ngor| 

diuiL  inlhtutionis  Regulares  immédiate 

fubiiciuntur  Papa:,  & lib  erantu r ab  pi  cop  , 
Regulares  font , fecundum  votum  o^diennæ 
& Regukrium  obleruantiarum , ad  quas  oblb 
gantur,  voco,  régula,  & conftitutiombus.  i: 


J' 
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Ex  Cap.  y.  §.  z.  Num.  n . 

In  Eccleiîa  fub  Chrifto  viuentein  terra  yzl 
Difcipuli  proximi  erant  Apoftolis^ideoque  qui 
propriè  fuccedunt  72.  Difcipulis , 6e  illis  fimil- 
Jimi  funt , funt  in  Eccleiîa  in  proximo  gradu  ad 
Epifcopos,  qui  fuccedunt  loco  Apoftolorum. 
Hi  finit  Regulares  ? vt  S.  Thomas  probat , 6ec, 
Et  paulo  pofl.  Regulares  funt  fimitlimi  72.  Di- 
feipulis  > ac  ita  propriiftîme  fuccedunt  eorum 
loco  , & confequenter  præferendi  funt  illis  5 
quorum  labores  6e  munera  funt  fub  iufiu  par- 
ticularis  Epifcopi , 6e  ex  ftatu  6e  vocation  e aftï- 

gnantur  vni  paruulæ  particulæ  particularis  Ec- 
clefîæ. 

Ex  Cap.  5 . §.  4.  Num.  11, 

Qui  ex  Epifcopis  fiuntReligiofi,  dicipofi 
funt  aliquo  modoaltius  volare3  6e non  omni- 
no  defeendere, 

I bidem.  Num.  24. 

Si  ftatus  Epifcopi  effet  abfolutèperfcdior, 
& fine  comparatione  quàm  ftatus  Religiofi, 
cur  Religiofi  non  pofllint  tranfire  ad  ilium  fi- 
ne JicentiaSuperiorum  ? 

' Ibidem.  Num.  28. 

ProbabiJe  eft  Epiftopos  ex  fuo  ftatu  6e  ex 
ordinaria  poteftate^  quamhabent  ex  diuinain- 
ftitutione,,  non  elle  perfeélores  6e  Magiftros 
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Religioforum,  quantum  ad  votum  & voti  per-  ^ £ 

fcârionem  , etiam  fepofitis  priuilegiis  exem- 
ptionis  ab  Epifcopis  3 quam  habent  Religiofi. 

Ibidem . 

Nec,  vtmihi  perfuadeo^hæc  dodtrinadif- 
plicebit  Sanâris  Epifcopis  y quibus  Epifcopi 
obligatio  vidctur  tam  onerofa , vt  lætaturi  fine 
ex  bonaprobabilitate  fe  releuari  à tam  alta  ob- 
ligation , qualis  eft  teneriex  ftatu  po  tentes  ef- 
fe  docere  Risligiofos  viam  perfedâonis. 

Ex  Cap.  $.Num.  30. 

Excellcntia  Religiofi  ftatus,  quâ  caret  Epif- 
copalis  ftatus , hæc  eft,  quod  Religio  eft  ftatus 
perfe&ionis  acquirendæ , cum  ftatus  Epifcopi 
fit  in  ftatu  perfe£tionis  acquifitæ  : elfe  in  ftatu 
perfeeftionis  acquifitæ  non  importât  elfe  in 
ftatu  y ex  cuius  profeffione  perfedao  aéhiac- 
quiritur,  fed  qui  fupponit  aliquemeffe  anteà 
perfe£tum,dando  illi  nulla  media  pro pria fbr 
tui,  quibus  perficiatur,  fi.  forte  non  fitperfe- 
cftus  cum  affumit  ilium  ftatum  , ita  vt  homo 
imperfe&us  fadais  Epifcopus,fi  alias  fortè  eua~ 
dit  perfe£tus , hoc  fit  exercitio  aârionum  , qui- 
bus non  tenetur  ex  ftatu.  Etpaulopbft.  Sinon 
fit  ita  priùs  [ftilicet perfeélus)  eft  in  periculofo 
ftatu  5 quia  in  ftatu  requirentemultam  perfe- 
(ftionem  fine  mediis  propriis  ad  illam  obti- 
nendam. 
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Ibidem.  Num.  34. 

Lice:  fpeculatiuè  ftatus  Epifcopalis  fit  perfe- 
dior , vt  confideratur  fecundum  nudam  fuam 
naturam;  tamen , quia pradtice  tes  fumenda  eft 
fecundum  omnes  luas  circunftantias,  & prout 
moraliter  habeti  poteft  ; ideo  abfolute  ftatus 
ReliHoi'us  pluris  æftimandus  eft  fœlicior  pu* 
tandus , & pro  quolibet  in  particulan  perfe- 
dtior.  Nam  ad  confiderandam  excellentiam 
ftatus,  non  tantum  confiderare  ddoemus  per* 
fedtionem adtionum , adquasobligat, & ftri- 
<ftam  obligationem,quam  infert  pofleflbnbus , 
fed  etiam  poflibilitatem  , vel  probabilitatem 
perficiendi,  tam  altas  obligationes.  Nam  obli- 
garifub  pœna  peccati  & damnationis  ad  per- 
Iciendas  adHones  , quæ  moraliter  loquendo 
non  fhnt  pollibiles,  non  tam  eft  perfedtus  , 
quàmmiferabilis  ftatus. 

Ex  Cap. 8.  Num.  z. 

I11  hoc  ftatus  Religioforum  poteft  videri 
multum  honoris  habere  prie  ftatu  Epifcopo- 
rum  & Sacerdotum , quiahorum  ftatus  ncc  ef- 
fentialiter  , nec  diuinâ  pofitiuâ  lege  requirit 
fpecialem  caftitatem  præter  illam  vulgarium 
Chriftianoruni  , vbi  ftatus  Religioforum  , 
nonfolùm  diuina  pofitiuâ  lege  , fed  enanief- 
fentialiter  includitprofeflionem  Angelicæpu* 
ricatis. 
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De  Epifcopo  ChalcedonenfL 
Ex  Cap.  vit.  Num.  4. 

lI  Catholici  huic  motioni  concédèrent 
( Jcilicet  recipiendi  Epifcopum  Cbalcedonen - 
Jem  tanquam  Paflorem  & Epifcopum  fuum  pro - 
prium  ) quomodo  pofTunt  fe  excufare  ne  fuit  di- 
gni  illius  reprelienfîonis  quam  Corinthij  à S. 
Paulo  aiidierunt,  nempe  qudd  præcipitanter  ôc 
indiTcretèpoTuerunt  fe  in  Tubiebtionem.,  bo- 
mfua  temporalia  impenderunt,  propter  quæ 
nulfam  remunerationem  expedtabunt  à Deo5 
tanquam  exercent  es  humilitatem  , obedxen» 
tiam  5 patientiam,  quibus  nulla  Iuftitiæ  corona 
præparatur.  Imo  pofTunt  per  cæcam  acceptio- 
nem  exponere femetipfos  in  mamfefto  pericu- 
lo  cadendi  in  graue  peccatum  ôc  diuifîonem  à 
fuccellore  Pétri  y accipiendo  Paftores  Ôc  guber- 
natores  contra  ipfîus  Ordinem. 

Ibidem. 

Dclegati  recipere  debent  flipendium  Ôc  Tu» 
ftentationem  à Principe  a quo  mittuntur  ? ôc 
non  à populo  ad  quem  mittuntur* 
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CENS V RA  ILLVSTRISSIMI 
&C  Reuerendiffimi  in  Chrifto  Patris  &C 
Domini  Do  mini  Parifienfis  Archiepif- 
copi , Die  trigefima  menfis  Ianuarij 
prçientis  anni  1631. lata  in  quafdam  pro- 
pofitioncs  Hybernicas,ÔC  duos  libellos 
Anglicanos,quorum  prioris  titulus  eft: 
jMode/la  ft)  brems  difcupo  aliquarum 
ajfertionum  dotions  Kellijoni  in  tract  a- 
tu  de  Ecclejîajtica  Hierarchia > Authore 
Eduardo  Knotto  vero  nomine  Matthia 
Vvilfono  IefiutammAnglommVicepro- 
uinciali  fub  ementito  nomine  Nicolai 
Smithœi.  Porterions  verô  3 Apologia  pro 
modo  procedendi  Janet  a Se  dis  Apofiolica 
in  regendis  Anglia  Catholicis  tempore  per- 
Jecutionis,  Au  Store  loanneFloydo  T e fuit  a 
Angloyjub  falfo  nomine  Danielis  a Ieju. 

luflu  Cleri  denuô  in  Lucem  édita. 


Oannes  Francifcus  Diuina  niiie- 
ratione3  & fandæSedis  Apofto- 
licæ  gracia  ParifienfisAiThiepifco- 
pus>  Domini  noftri  Regisinfuis 


ftatus , & fanrtiori  Confilijs  Con- 
filiarius.,  ac  Capellæ  Regiæmagnus  magifter: 

Vniucrfis 
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Vniuerfîs  præfentes  Iiteras  infpe&uris , Sala- 
tem  in  Domino.  PaftoralisOfficij  ratio  à no- 
bis  eximt,  vt  gregi  fideinoftrarcommifTo  , Sc 
faluti  aniniarum  inuigilanr.es,  fi dem  Catholi- 
cam,  quam  fanda  mater  Ecclefia  colit  &dq- 
cct , vnâ  omnes  oris  confefïione , comundiiïi  ■* 
mis  animis , pari  ftudio , & æ quali  zelo  profi.  - 
teamur , lupremam  lunimi  Pontificis , Chrifti 
Domini  noftri,  in  terris  Vicarij,  digmtatem, 
Epifcoporum  audoritatem , ordinem  Hierar- 
chicum , <3e  veterem  Ecclefia  confuetudinem 
tueamur  j quæque  eis  aduerfantur  ôc  inutiles , 
ôc  pernitiofas  etiam  inter  ipfos  Catholicos,ma- 
<mo  omnium  fcandalo  dillenfiones  excitant 
longé  repellamus.  Quare  cum  nuper  aliquot 
propofitiones  exHibernia,  Facultati  Théo  o- 
gicæ  Parifienfi  oblatæ , ad  nos  peruenerint , al- 
fatique  fuerint  duo  libelli  Anglico  idiomate 
feripti , & Latine  fideliter  redditi , quorum 
prioris  titulus  eft  j Mo  défia,  O*  breuis  difcujfio 
aliquarum  afiertionum  Doêioris  Kelli [finis  y in 
trattatu  de  Ecclefiafiica  Hierarchia  , anthore 
Eduardo  Knotto  yvero  nomine  Matthia  V^tlfi* 
noy  le  fuit  arum  Anglorum  Ficeprouinciali , fui 
ementito  nomineNicolai  Smithœi. Porterions  ve- 
rd;  Apologia  pro  modo  procedendi  fanélœ  Se  du 
Apoflolicœ  in  revendis  Angliœ  Catholicis  tempo?  e 
perfecutionis , anthore  loanne  Flojdo  lefritâ  An* 
glo  y fini  fiai  fi  nomine  Danielis  a îefiu . In^uibus 
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propofitionibus  & îibellis  ^ afferebatur  do  (fari- 
na praua  contineri.  Vocatisergoper  Nos,  Ve- 
nerabilibus  Fratribus  noftris , Decano , &c  non- 
nullis  Ecclefiæ  noftræParifîenfîs  Canonicis,  & 
aliis  di6tæ  Theologicæ  Facultatis  Dobtoribus, 
ôc  ProfefToribus,  prædidtas  propofîtiones,  cum 
didtis  dnobus  libellis  diligenter  examinari  cu- 
rauimus  p ramifia  graui,  ac  fæpius  iterata  difce- 
ptatione,  compertum  cft,  milita  in  did:  s pro- 
pofitionibus FÎibernicis,  elle  falfà,  temeraria, 
fcandalofa,  feditiofa,  Ecclefiafticæ  Hierarchiæ, 
Epifcopali  dignitati , & parochorum  muneri 
iniuriofa,  erronea , iuri  diuino,  naturali,pofî- 
tiuo,  & auâoritatifùmmiPontificis,  & fandtæ 
Sedis  Apoftolieæ contraria,  in errorem  deter- 
minationi  facræ  SynodiTndentinæaduerfan- 
tem  inducentia , atque  heretica. 

In  priori  autem  libello  y aliqua  etiam  conti- 
neri  falfa  , temeraria  , Hierarchici  ordinis  per- 
turbatiua  , Epifcopali  dignitaticontumeliofa, 
veteri  parœciarum  inftitutioni  aduerfa , here- 
fi m Vicleffi  iampridem  damnatam  redolen- 
tia,  alia erronea,  & facræ  Scripturæ  contraria. 
In  pofteriori  vero  libello  quædam  fimiliter  ha- 
beri  falfà,  temeraria,  Ecclefiafticæ  Hierarchiæ 
deftrudhua , Summi  Pontificis  poteftati  detra- 
hentia,  m contemptum  SacramentiConfirma- 
tionis  inducentia  , verbi  Deiabufiua,  a fandti 
Pauli  fenfu  aliéna , fchifmatica & herefim  re- 
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dolétia.Nos  itaque  tam  peruerfæ  dodrina^pro 
noftro  paftorali  munereobfifterevolentes.ne 
ipfa  latius  ferpat  & difleminetur , pias  Catholi- 
corumaures  offendat?hereticorum  noftri  tem- 
po ris  conuerfionem  impediat,&  antiquum  or- 
dinem  Ecclefiafticum  perturbet  ; Iefu  Chrifti 
Domini  noftri  nomineprmsinuocato,dido- 
rumqueV  enerabilium  FratrumnoftrorumDe- 
cani,Canonicorum,&  Dodorum  habito  Con- 
iîlio,propofitiones  Hybernicasfupradidras,  ac 
libellos  Anglicanes  , dignos  Cenfura  indicaui- 
mus  y eofque  vt  taies  condemnauimus,  præ- 
cipientes  in  virtnte  fandæ  Obedientiæ  , & 
fn b pœna  excommunicationis  prôhibentes  ne 
vllus  fine  Sæcularis  fiue  Regularis  y didos  li- 
bellos legere  , apud.  fe  retinere  > vel  quocum- 
que  idiomate  typis  mandate  y emere,  aut  ven- 
dere  3 feu  dodrinam  in  illis  contentant  fub 
pœna  excommunicationis  ipfo  fado  incur- 
renda, diuulgare, docere  aut  prædicare præfu- 
mat.  Atque  vt  hoc  noftrum  Decretum  om- 
nibus & fingulisinnotefeat,  illud  valuis  Eccle- 
fiarum  & publicis  huius  vrbis  compitis  affi  - 
givolumus  & mandamus.  In  quorum  præmifi 
forum  fidem  & teftimonium  has  præ fentes 
literas  y manu  noftra  obfignatas  per  Archiepi- 
feopatus  noftri  Panfienfis  Secretarium  ordi- 
narium  fignari,  figillique  Cameræ  noftræ  fe- 
cimus  & iuftimus  appofitione  communia. 
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Datum  Parifiis  anno  Dominicæ  incarnatio- 
ns millefimo  fexcentefîmo  trigefimo  primo, 
die  penultima  menfis  Ianuarij  : Sic  fignatum 
in  minuta  originali  præfentium,  I.  Fr  an  c. 
P.  Archiepifcopus  Parifïenfis:  &:  inferiùs.  De 
mandato  præfati  Illuftriffimi  & Reuerendiffï- 
mi  Domini  mei  Domini  Parifienfis  Archie- 
pifcopi.  Baydovyn. 


Extrait  du  Prtuilege  du  Roy. 

LE  Roy  par  fes  Lettres  P atentes , a permis  à An- 
toine Vitray  fon  Imprimeur  ordinaire  , 6c  du 
Clergé, d’imprimer  toutes  les  Declarations^Lettre s pa- 
tentes , à*  Ar refis  concernons  le  Clergé , Déclarations, Lefc 
très  Circulaires , Proce £ Verbaux  , & autres  attes  des 
jiffcmblées  , 6c  cepour  le  temps  de  feizeans.  Auec 
defenfes  à tous  autres  de  les  imprimer,  faire  impri- 
mer, contrefaire  , ny  d’en  vendre  d’autres  que  de 
rimprefîion  dudit  Vitray,  à peine  de  trois  mil  liures 
d’amende,  confifeation  des  Exemplaires  ,defpens, 
dommages  6c  interefts , comme  il  eft  plus  à plein 
contenu  efdites  Lettres  données  à Paris  le  lo.iour 
d’Aouft  ,1635.  Signées  parfaMajefté  enfonCon^ 
feil,  V 1 ct on. 
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